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Cher Toumaï,
J’ignore si tu recevras cette lettre un jour ou
l’autre, hier ou demain, quelque part ou ailleurs.
J’ignore même si tu seras en mesure de la dé-
chiffrer car là d’où tu viens, on ne connaît pas
l’écriture. Nous sommes le samedi 13 septembre
2008 et, très bientôt, les hommes, tes descen-
dants, vont mettre en route le grand collision-
neur de hadrons qui doit permettre de percer les
secrets de la matière. Les plus paranos hurlent
au trou noir et brandissent la menace de la fin
du monde. Ils me font bien rire, si je peux me
permettre. Mais, trou noir ou pas, la fin du mon-
de est une réalité avec laquelle les quelques pro-
chaines générations vont devoir apprendre à
vivre par notre faute à tous.

Ce n’est pas pour ça que je viens perturber ta
quiétude, cher Toumaï. Les savants qui t’ont
déniché au Tchad se querellent sur ton âge vé-
nérable: ton découvreur te dit vieux de 7 mil-
lions d’années, un concurrent – si si, il n’y a pas
qu’en sport que la course à la gloire bat son
plein – te voit plus jeune. Mais on ne va pas 
chipoter pour quelques centaines de milliers
d’années. Tu es notre ancêtre à tous, sage parmi
les sages, et je souhaite t’entretenir de ce qui

me turlupine.  L’autre jour, un certain Sulaiman
al-Fahim s’est fendu de propos qui ont fait l’ob-
jet de commentaires un peu partout. Ce brave
homme se propose de racheter le club de foot-
ball de Manchester City et d’en faire le plus
grand. Ce n’est pas la première fois qu’un ma-
gnat du gaz, du pétrole ou de l’aciérie décide de
claquer dans le sport des millions dont il ne sait
que faire. Mais là, il atomise tous les records. Tu
te rends compte, pour un simple joueur, un qui-
dam nommé Cristiano Ronaldo, il se propose
d’aligner 265 millions de francs. Je sais, de ton
temps l’argent n’existait pas. Mais même au
cours du coton ou au gré des pêches bonnes ou
mauvaises, je peux t’assurer que cela équivaut à
une colossale fortune. Et puis, je fais confiance à
ton omniscience.

Si tu pouvais compulser la chronique sportive
de ces derniers jours, tu te rendrais vite compte
qu’une déception n’arrive jamais seule. Tiens, il
y a aussi cette sauteuse en hauteur, Blanka
quelque chose. Une Croate au minois un tanti-
net boudeur. Eh bien, tu ne me croiras peut-être
pas mon cher Toumaï, mais elle a perdu 500 000
dollars d’un coup. La pauvre! Pour ne pas avoir
réussi à passer une satanée barre à 2 m 00, elle a
dû laisser le jackpot de la Golden League à sa

dernière rivale. Et je te passe cet hors-jeu
inexistant qui, l’autre soir, a fait le malheur de
Guimaraes et le bonheur du FC Bâle, la bévue
d’un juge de ligne valant 10 millions de francs
au tarif Ligue des champions.
Quand une balle de tennis ou de golf pèse des
centaines de milliers de francs de plus ou de
moins et que tout est une question de milli-
mètres du bon côté ou non de la ligne ou du
trou, on peut se dire que la terre ne tourne déci-
dément plus rond. Là où quelqu’un t’a retrouvé,
enseveli sous une couche de sédiments, règnent

en impitoyables despotes famines, épidémies et
pauvreté. Et je ne te parle même pas des ravages
de la guerre civile. 

Cher Toumaï, 265 millions de francs pour un
joueur de foot, 500 000 dollars pour un saut en
hauteur, n’est-ce pas indécent, scandaleuse-
ment indécent? Tu es un hominidé du miocène
supérieur vieux de 7 millions d’années (à peu
près…), mais, question bon sens, l’homo
sapiens a un sacré paquet d’années de retard
sur toi, pas vrai? I

CYCLISME

Alberto Contador a rendez-vous avec
l’histoire qui a fait les plus grands
VUELTA • Avant les étapes de montagne,l’Espagnol est bien placé pour approcher un peu
plus de son but: devenir le 5e coureur à accrocher les trois grands Tours à son palmarès.
Après la bourde de débutant
d’Alejandro Valverde, qui s’est éli-
miné tout seul jeudi du Tour d’Es-
pagne, Alberto Contador est plus
que jamais en selle pour le dou-
blé Giro-Vuelta à la veille des
étapes reines de montagne. Il de-
vra néanmoins compter avec Car-
los Sastre en embuscade.

Sastre, vainqueur du dernier
Tour de France, semble le seul en
mesure de pouvoir éventuelle-
ment barrer la route de Contador,
qui contrôle pour le moment se-
reinement la course à une grosse
semaine de l’arrivée à Madrid.

En cas de victoire, Contador,
vainqueur de la Grande Boucle
2007 et du Giro 2008, entrerait
dans l’histoire en devenant à 26
ans le premier Espagnol et cin-
quième coureur de tous les temps
à avoir accroché les trois grands
Tours à son palmarès, après les
Français Jacques Anquetil et 
Bernard Hinault, le Belge Eddy
Merckx et l’Italien Felice Gimondi.

A l’issue de deux semaines de
course, le coureur d’Astana pointe
à la 3e place au classement géné-
ral, à seulement 0’29 du leader,
son compatriote Egoi Martinez
(Euskaltel) et 0’11 de son coéqui-
pier américain Levi Leipheimer.

Excellent grimpeur, il dispose
d’une grosse minute d’avance,
non déterminante néanmoins, sur
son compatriote Sastre, qu’il do-
mine en contre-la-montre. Et il n’a
pas montré le moindre signe de
défaillance.

La bévue de Valverde
Quant à son autre grand rival,

l’Espagnol Alejandro Valverde, il
s’est éliminé tout seul jeudi sur
une bévue fatale, en se laissant
glisser en queue de peloton dans
la descente rapide d’un col pour
chercher un imperméable.

Coupé de la tête du peloton qui
en a profité pour accélérer, Valverde
a payé l’addition cash: il a rétrogra-
dé de la 4e à la 11e place, avec plus de

4 minutes de retard sur le leader.
«C’est de ma faute, j’ai perdu trop
de temps au général, et maintenant
c’est presque impossible», a recon-
nu dans une interview au journal
«Marca» Valverde, qui aura pu mé-
diter sa bourde toute la journée de
repos d’hier.

Le sentier de la gloire est toute-
fois encore long et semé d’em-
bûches pour Contador, alors que se
profilent ce week-end les redou-
tables montagnes des Asturies où il
pourrait endosser le maillot or.

Aujourd’hui, le peloton affron-
te l’étape jugée la plus dure de
l’épreuve, 199 km entre San Vicen-
te Barquera et le col hors catégo-
rie de l’Angliaru, suivie dimanche

d’une étape plus courte (158 km)
mais très nerveuse, avec six cols
au programme entre Oviedo et la
station de ski Fuentes de Invierno.

Le tout alors que, comme jeudi
et le week-end dernier dans les
cols pyrénéens, la météo s’annon-
ce très fraîche et pluvieuse.

Et même s’il sort indemne des
rampes asturiennes, Contador ne
sera pas encore au bout de ses
peines. Avant Madrid, il y aura en-
core des étapes pièges de moyenne
montagne.

En particulier, samedi pro-
chain, veille de l’arrivée à Madrid,
un contre-la-montre pour grim-
peur affûté de 17 km, adjugé au
sommet du redoutable col de 

Navacerrada, où tout peut encore
se jouer.

«Comme le chasseur»
Or Sastre n’a pas dit son dernier

mot. Contador? «Je ne lui ai encore
rien trouvé de tellement extraordi-
naire qui puisse justifier que beau-
coup donnent pour acquis que
c’est le plus fort de la course. Il a
grignoté des secondes comme une
petite fourmi», a-t-il déclaré au
journal «AS». «Je suis comme le
chasseur qui attend patiemment sa
proie», a ajouté Sastre. «Je ne gesti-
cule pas bêtement, je ne m’énerve
pas. Mais je suis attentif, et si l’op-
portunité se présente, il faut la sai-
sir, comme je l’ai fait au Tour.» SI

Cristiano Ronaldo,
l’homme qui vaut 
265 millions de francs.

KEYSTONE

JEUX PARALYMPIQUES

Ursula Schwaller
rate le bronze
Heinz Frei a décroché pour la Suisse la pre-
mière médaille d’or des Jeux paralym-
piques de Pékin. Le Soleurois a remporté en
athlétisme le contre-la-montre du hand-
bike (tricycle propulsé manuellement à l’ai-
de d’un système de traction) disputé sur
12,7 km sur le parcours de triathlon des JO.
Frei, 50 ans, a glané son 13e titre pour ses
13es Jeux paralympiques. Il a parcouru la
distance en 22’06 pour devancer de 6 se-
condes l’Italien Vittorio Podesta. Le Soleu-
rois avait été le porte-drapeau de la déléga-
tion suisse, qui en est pour l’instant à
quatre médailles à Pékin: une d’or, une
d’argent et deux de bronze.

Dans la même discipline du handbike,
Ursula Schwaller (KEYSTONE) a échoué au
pied du podium. Il a manqué 24 secondes 
à la Singinoise pour décrocher la médaille
de bronze. SI/LIB

LES CLASSEMENTS
Athlétisme
Messieurs. Demi-finales. 800 m. T54: 1. David Weir (GB)
1’34’’27. Puis: 5.Marcel Hug (S) 1’35’’24.Hug qualifié au temps
pour la finale.
Dames. 5000 m. Classe T54: 1. Amanda McGrory (EU)
12’29’’07. Puis: 5. Sandra Graf (S) 12’30’’55.
400m. Finale. Classe T54: 1. Chantal Petitclerc (Can) 52’02’’.
2.Tatyana McFadden (EU) 53’’49. 3. Diane Roy (Can) 54’’72. 4.
Edith Hunkeler (Sz) 55’’25. Puis: 6. Manuela Schär (S) 56’’24.

Tir à l’arc
Messieurs. Quarts de finale: Philippe Horner (S) bat Sean
Martin Heary (Irl) 113-99. David Drahoninsky (Tch) bat Robert
Lehner (S) 106-102.

Cyclisme
Messieurs. Handbike. Contre-la-montre (12,7 km). Classe
HC B: 1. Heinz Frei (S) 22’06’’23. 2. Vittorio Podesta (It)
22’12’’06. 3. Edward Maalouf (Lib) 22’12’’91. Puis: 6. Lukas We-
ber (S) 22’50’’12.
Classe HC C: 1.Oz Sanchez (EU) 20’16’’52.2.Jose Vicente Arzo
(Esp) 20’36’’91. 3. Alejandro Albor (EU) 20’59’’49. Puis: 6.
Franz Nietlispach (S) 21’53’12.
24,8 km. Classe LC 1: 1. Wolfgang Sacher (All) 34’41’’62. 2.
Wolfgang Eibeck (Aut) 34’52’’20. 3. Fabio Triboli (It) 35’23’’70.
4. Ivan Renggli (S) 35’25’’66.
Dames. (12,7 km). Classe HC A/HC: 1. Rachel Morris (GB)
20’57’’09. 2. Monique Van der Vorst (Ho) 23’40’’64. 3. Dorothe
Vieth (All) 23’41’’95. 4. Ursula Schwaller (S) 24’05’’29.

Natation
Finale. 100 m libre. S11: 1. Qing Xie (Chine) 1’08’’96 (nouveau
record du monde). 2. Cecilia Camellini (It) 1’09’’65. 3. Daniela
Schulte (All) 1’11’’08. 4. Chantal Cavin (S) 1’12’’16.

Alberto Contador a le sourire, mais l’arrivée à Madrid c’est dans neuf jours… KEYSTONE

Du temps où Toumaï partait à la pêche
LETTRE • Il y a 7 millions d’années, Cristiano Ronaldo n’aurait valu 
que des clopinettes. Pas comme aujourd’hui…


